
L’ AGROALIMENTAIRE EN PACA

La fabrication des boissons, 1er employeur régional
Part de l’emploi par secteur dans l’emploi total des IAA

UN TISSU D’ÉTABLISSEMENTS TRÈS DIVERSIFIÉ 
EMPLOYEUR DE 43 600 SALARIÉS

En Provence-Alpes-Côte 
d’Azur, l’agroalimentaire 
compte plus de 
8 800 établissements 
employant 43 600 salariés, 
fin 2015. La région se 
caractérise par de nombreux 
petits établissements et 
une grande diversité de 
productions, fortement 
orientées vers la 
transformation de produits 
végétaux. 
Entre fin 2010 et fin 2015, 
les IAA ont perdu plus de 
1 400 emplois, malgré la 
création de nombreux petits 
établissements. Les secteurs 
qui ont perdu le plus 
d’emplois sont les fruits et 
légumes, les thés et cafés, 
ainsi que la boulangerie 
industrielle et pâtes. 
À l’inverse, l’emploi dans le 
secteur des produits laitiers 
a progressé en cinq ans.
La fabrication d’huiles et 
graisses se démarque par 
un taux élevé de valeur 
créée, tandis que les fruits 
et légumes et le travail 
du grain, autres secteurs 
de 1re transformation, 
dégagent une rentabilité 
moindre.

En Provence-Alpes-Côte d’Azur, fin 2015, le secteur agroalimentaire au sens  
large compte 8 850 établissements qui emploient 43 600 salariés hors 
intérim : 13 600 salariés dans les  industries agroalimentaires (IAA  

cf. définitions), 13 200 salariés dans l’artisanat commercial de boulangeries, 
pâtisseries ou charcuteries, et 16 800 salariés dans le commerce de gros de 
produits agroalimentaires. L’emploi intérimaire dans les IAA est en outre estimé 
autour de 1 200 équivalents temps plein en 2014. 
Les unités d’artisanat commercial sont les plus nombreuses avec plus de  
4 100 établissements en activité fin 2015 dans la région. Le commerce de gros de 
produits agroalimentaires représente quant à lui 2 900 établissements et les IAA 
1 800.
La suite de l’analyse porte sur les IAA « au sens strict », c’est-à-dire hors artisanat 
commercial et commerce de gros. 

Les IAA « au sens strict », constituent 12 % de l’emploi manufacturier régional. 
Elles génèrent un chiffre d’affaires de 3,6 milliards d’euros, soit 11 % du chiffre 
d’affaires de l’industrie manufacturière régionale, et 2 % du chiffre d’affaires des 
IAA françaises.
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Une diversité de productions principalement 
à partir du végétal

La région se caractérise par une grande diversité de 
productions, fortement tournées vers la transformation 
de produits végétaux. La fabrication des boissons est le 
1er employeur régional, avec 18 % de l’emploi régional des 
IAA, dont 7 % dans la vinification. Elle est suivie par les 
plats préparés, condiments-assaisonnements, productions 
emblématiques de la région, qui rassemblent 14 % de 
l’emploi des IAA.
La transformation de cacao-chocolat-confiserie-sucre-
thé-café, la transformation des fruits et légumes, liée 
au bassin de production agricole de Vaucluse, ainsi que 
la fabrication de produits industriels de boulangerie-
pâtisserie et de pâtes alimentaires représentent chacune 
entre 11 % et 13 % de l’emploi des IAA.
Moins présentes qu’au niveau national, les transformations 
de viandes, poissons et de produits laitiers regroupent au 
total 16 % de l’emploi des IAA régionales.

Une baisse de l’emploi malgré la création de 
petits établissements

Le secteur agroalimentaire régional a perdu 1 400 em-
plois salariés (hors intérim) entre la fin 2010 et la fin 2015.  
Trois périodes se sont succédées : en 2011 et 2012, une 
baisse de forte ampleur (-13 %), aggravant la tendance 
constatée en 2009 et 2010, suivie d’une baisse à un 
rythme plus faible en 2013 et 2014 (-3 %), et enfin une 
très légère reprise en 2015 (+ 0,5 %). La baisse de l’em-
ploi dans les IAA sur la période 2011-2014 est plus mar-
quée que dans le reste de l’industrie régionale, contraire-
ment à la période 2008-2010 où les IAA avaient mieux 
résisté. La baisse de l’emploi se concentre principalement 
dans les établissements de plus de 50 salariés.
Entre la fin 2010 et la fin 2015, les pertes d’emploi sa-
larié sont les plus fortes dans la transformation des fruits 

et légumes, la fabrication de produits industriels de  
boulangerie-pâtisserie et de pâtes alimentaires, et la 
transformation de thé-café. À l’inverse, la fabrication de 
produits laitiers et l’industrie des boissons se démarquent 
par une hausse de l’emploi.
Sur la même période, le nombre d’établissements s’est 
accru. Ainsi, près de 190 établissements de plus, pour 
l’essentiel de petite taille (moins de 5 salariés), se sont 
implantés dans la région. Les créations d’emplois dans les 
petits établissements n’ont pas compensé les suppressions 
dans les plus grands. Ainsi, malgré la dynamique de tissu 
productif, la taille moyenne des établissements diminue.

Fruits et légumes, boulangerie industrielle et 
pâtes, thé et café sont les plus touchés par le 
repli de l’emploi

En cinq ans, sur la période 2010-2015, la transformation 
des fruits et légumes accuse une baisse nette de 
550 emplois, soit 27 %, alors qu’elle avait créé près de 
300 emplois sur la période 2009-2010.
La fabrication de produits de boulangerie-pâtisserie 
industrielle-pâtes alimentaires perd également près de 
320 emplois sur la période 2010-2015. Malgré la création 
de petits établissements, la baisse de l’emploi dans ce 
secteur est liée aux restructurations et fermetures d’unités 
plus grandes.
Cependant l’emploi s’améliore légèrement dans ces deux 
secteurs en 2015.
De même, l’emploi recule fortement dans la transfor-
mation de thé et café sur la période 2010-2015 avec 
280 emplois nets perdus. Dans ce secteur, la tendance ne 
se retourne pas en 2015 : l’emploi continue de se replier. 
Le secteur perd ainsi 43 % de ses effectifs sur la période 
2010-2015.

Activité principale de l’établissement

2010 2015 Évolution 
2015/2010

Nombre
d’établis-
sements

Effectif 
salarié

au 31/12

Nombre
d’établis-
sements

Effectif 
salarié

au 31/12

Nombre
d’établis-
sements

Effectif 
salarié

au 31/12

Transformation et conservation de la viande et du poisson 174 1 716 142 1 717 -32 1
Transformation et conservation de fruits et légumes 126 2 049 141 1 495 15 -554
Fabrication de produits de boulangerie-pâtisserie et de pâtes alimentaires 285 2 028 322  1 747 37 -281
Fabrication d'huiles et graisses végétales et animales 91 240 87 239 -4 -1
Fabrication de produits laitiers 125 342 152 495 27 153
Travail des grains ; fabrication de produits amylacés 29 574 25 460 -4 -114
Fabrication d'autres produits alimentaires 524 5 565 672 4 944 148 -621

dont Fabrication de cacao, chocolat et de produits de confiserie 144 1 491 162 1 336 18 -155
dont Transformation du thé et du café 60 658 56 373 -4 -285
dont Fabrication de plats préparés 130 869 212 882 82 13

Fabrications d'aliments pour animaux 11 153 11 44 0 -109
Fabrication de boissons 272 2 366 271 2 465 -1 99

dont Vinification 198 1 063 162 1 033 -36 -30

Ensemble IAA 1 637 15 033 1 823 13 606 186 -1 427

Source : INSEE- CLAP au 31/12/2010 et 31/12/2015

Moins d’emplois malgré des établissements plus nombreux
Évolution du nombre d’établissements et des effectifs salariés des IAA entre 2010 et 2015
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Secteurs

DEP Commune RAISON SOCIALE secteur Tranche d'éffectifs
13 Marseille HARIBO RICQLES ZAN Fabrication de cacao, chocolat et de produits de confiserie de 250 à 500 salariés
13 Marseille SA RICARD Production de boissons alcooliques distillées de 250 à 500 salariés
84 Avignon AGIS Fabrication de plats préparés de 250 à 500 salariés
83 Signes COCA COLA MIDI SAS Fabrication d’autres produits alimentaires n.c.a. de 200 à 249 salariés
84 Avignon MCCORMICK FRANCE Fabrication de condiments et assaisonnements de 200 à 249 salariés
84 Vedène CONTINENTAL FOODS PRODUCTION FRANCE Fabrication d’autres produits alimentaires n.c.a. de 200 à 249 salariés
13 Les Pennes-Mirabeau COCA-COLA ENTREPRISE Production de boissons rafraîchissantes de 200 à 249 salariés
84 Carpentras MCCORMICK FRANCE Fabrication de condiments et assaisonnements de 200 à 249 salariés
84 L' Isle-sur-la-Sorgue FLORETTE FRANCE GMS Autre transformation et conservation de légumes de 200 à 249 salariés
13 Cabannes LES CRUDETTES Autre transformation et conservation de légumes de 200 à 249 salariés
13 Marseille PANZANI Fabrication de pâtes alimentaires de 150 à 199 salariés
06 Carros COMPAGNIE MEDITERRANEENE DES CAFES Transformation du thé et du café de 150 à 199 salariés
84 Camaret-sur-Aigues RAYNAL ET ROQUELAURE PROVENCE Fabrication de plats préparés de 150 à 199 salariés
84 Châteauneuf-de-Gadagne L'EUROPEENNE D'EMBOUTEILLAGE Production de boissons rafraîchissantes de 150 à 199 salariés
84 L' Isle-sur-la-Sorgue SOCOPA VIANDES Transformation et conservation de la viande de boucherie de 150 à 199 salariés
84 Apt APTUNION INDUSTRIE Fabrication de cacao, chocolat et de produits de confiserie de 150 à 199 salariés
84 Monteux CHARLES FARAUD SA Transformation et conservation de fruits de 150 à 199 salariés
13 Rognonas GROUPE BIGARD Transformation et conservation de la viande de boucherie de 150 à 199 salariés
13 Peyrolles-en-Provence ABC INDUSTRIE Préparation industrielle de produits à base de viande de 150 à 199 salariés
84 Monteux MCCORMICK FRANCE Fabrication de condiments et assaisonnements de 150 à 199 salariés

Liste des établissements de 150 salariés ou plus du secteur des IAA en PACA en 2015
Industries alimentaires et fabrication de boissons

Source : INSEE - CLAP au 31/12/2015L’ensemble de ces 20 établissements emploie 4 387 personnes
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Les produits laitiers, un petit secteur en 
croissance

Petit secteur dans la région, la fabrication de produits 
laitiers ne représente que 4 % de l’emploi et 8 % des 
établissements des IAA régionales. Cependant sa 
dynamique est continue. Sur la période 2010-2015, cette 
activité a créé 150 emplois, soit une hausse de 45 %, et 
près d’une trentaine de nouveaux établissements se sont 
implantés dans la région. Il s’agit du 1er secteur créateur 
d’emploi parmi les IAA régionales alors qu’au niveau 
national, ce secteur est en recul (avec 1 600 emplois 
perdus soit -2,8 %).

Une répartition territoriale diverse et 
marquée par la présence de nombreux petits 
établissements

Une spécificité importante de la région est la petite taille 
des établissements : 85 % des établissements emploient 
moins de 10 salariés, 75 % en comptent moins de 5. Près 
de 1 000 établissements sont même des entreprises sans 
employés salariés.
La répartition géographique des établissements, 
en particulier des plus grosses structures n’est pas 
homogène sur le territoire. Les plus grands établissements 
s’implantent principalement dans les Bouches-du-Rhône 
et le Vaucluse. Ces deux départements sont même les seuls 
à compter des établissements de plus de 250 salariés. Les 
petits établissements sont très présents dans le Var et les 
Bouches-du-Rhône où se côtoient petites entreprises et 
grands groupes. Le tissu agroalimentaire est moins dense 
dans les départements alpins, à l’exception de la côte 
littorale des Alpes-Maritimes et de la vallée de la Durance. 
Au total, les Bouches-du-Rhône, le Var et le Vaucluse 
rassemblent 72 % des établissements et 83 % des effectifs 
salariés des IAA de la région.

Structure de l’emploi : moins qualifié dans les  
industries alimentaires

Les industries alimentaires hors boissons se distinguent par 
une proportion d’emploi qualifié inférieure à l’ensemble de 
l’industrie manufacturière. Ainsi, la part de cadres (7 %) 
dans les industries alimentaires est trois fois plus faible 
que dans l’ensemble de l’industrie manufacturière (21 %). 
La part d’ouvriers et employés y est nettement supérieure 
(84 % contre 56 % dans l’ensemble de l’industrie). Par 
ailleurs la part de femmes est supérieure à celle observée 
dans l’ensemble de l’industrie : 45 % contre 29 %. Elles 
représentent 90 % des employés, 26 % des cadres et 
professions intermédiaires et 21 % des ouvriers des 
industries alimentaires hors boissons.

Le profil de l’emploi dans le secteur des boissons est quant 
à lui plus proche de celui de l’industrie manufacturière 
tant en termes de qualification que de féminisation. Le 
secteur des boissons compte en effet 16 % de cadres et 
33 % de femmes.
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Source : INSEE - CLAP 2014 

Une majorité d’établissements sans salariés
Répartition des établissements selon la taille et le département

13 606
salariés au 31 décembre 2015

1 823
établissements

11,8%
de l'emploi 
manufacturier régional

IAA en PACA : CHIFFRES CLES
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Des résultats économiques contrastés selon 
les secteurs 

Le chiffre d’affaires des industries alimentaires représente 
85 % du chiffre d’affaires régional et les boissons 15 %. 
Les entreprises retenues ici sont les entreprises qui ont 
au moins 80 % de leur effectif salarié dans la région. 
Cette même répartition se retrouve pour la valeur ajoutée  
(cf. définitions) et l’excédent brut d’exploitation (EBE)  
(cf. définitions). 
Parmi les boissons, la vinification représente 82 % du 
chiffre d’affaires mais sa part baisse à 76 % de la valeur 
ajoutée et de l’excédent brut d’exploitation. Cela traduit 
un moindre taux de valeur ajoutée et d’EBE.
Au sein des produits alimentaires, le secteur des autres 
produits alimentaires représente 52 % du chiffre d’affaires 
régional, tiré par la fabrication des soupes et concentrés 
(26 %) et les condiments et assaisonnements (13 %). La 
transformation des fruits et légumes, en particulier toutes 
les préparations et conserves à base de fruits et légumes,  
compte pour 12 % du chiffre d’affaires alimentaire. 
Les industries alimentaires régionales se distinguent 
du niveau national en termes de rentabilité et de 

taux d’investissement. Entre 2011 et 2014, le taux 
de marge régional s’est accru de 5 points alors 
que le taux d’investissement est resté stable. C’est 
l’inverse au plan national : le taux de marge a 
stagné et l’investissement a progressé de 5 points. 
En revanche, comme au niveau national, le secteur des 
boissons accuse un léger repli de sa marge et du taux 
d’investissement.
Les exportations sont en progression et représentent 27 % 
du chiffre d’affaires réalisé en 2014, proportionnellement  
plus que dans les autres régions françaises. La majeure 
partie concerne le secteur des boissons, des autres pro-
duits alimentaires et des huiles et graisses raffinées.

La fabrication d’huiles et graisses, un secteur 
créateur de valeur tourné vers l’export 

La fabrication d’huiles et graisses, relativement minoritaire 
dans le paysage régional (6 % du chiffre d’affaires hors 
boissons) présente cependant la meilleure rentabilité 
économique des IAA de la région. Elle dégage ainsi le 
résultat le plus important vis-à-vis de l’ensemble des 

Valeur ajoutée élevée dans le secteur des boissons
Valeur ajoutée et excédent brut d’exploitation des entreprises agroalimentaires de PACA 

3 642,1 
millions d'euros de chiffre
d'a�aires dont 997,1 réalisés
à l'export 

1 437
entreprises

11,2%
du chiffre d'affaires
manufacturier régional 

2,2%
du chiffre d'affaires des IAA
en France

IAA en PACA : CHIFFRES CLÉS

Champ : enteprises ayant au moins 80 % de leur emploi dans la région
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moyens mobilisés pour la production. Ce secteur se 
caractérise par d’importants investissements et par une 
productivité apparente du travail (cf. définitions) record.  
Supérieure à 200 000 € par équivalent temps plein, 
elle représente plus du double de la moyenne des IAA 
régionales. La moitié du chiffre d’affaires est réalisé à 
l’export. Ce secteur regroupe notamment l’huile d’olive 
haut de gamme (Appellation d’origine protégée Huile 
d’olive de Provence), mais aussi les huiles raffinées à 
partir d’oléagineux (tournesol, pépin de raisin…).

Fruits et légumes et travail des grains, 
des secteurs de 1re transformation moins 
rémunérateurs

La transformation des fruits et légumes représente 12 % 

du chiffre d’affaires régional. La rentabilité économique  
est faible dans ce secteur (5 %). La productivité apparente 
du travail (68 200 K€/ETP) y est à peine supérieure à la 
médiane régionale. Pourtant le secteur réinvestit une part 
importante de sa valeur ajoutée dans des investissements 
corporels (machines).  
Le travail des grains se trouve dans une situation assez 
proche des fruits et légumes : faible rentabilité économique 
et faible productivité du travail. Les entreprises investissent 
toutefois deux fois moins dans leur outil de production 
que la transformation de fruits et légumes. L’export est 
également plus important, à hauteur de 16 % du chiffre 
d’affaires, en particulier pour le travail du grain. Ce 
secteur comprend à la fois la meunerie, la fabrication de 
produits amylacés et le travail du grain (riz de Camargue) 
à l’exclusion de la semoule et des pâtes. 
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Huiles et graisses : rentabilité et export
Rentabilité économique et taux d’export
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Vinification : une productivité dans la moyenne malgré des immobilisations importantes
Productivité du travail et intensité capitalistique
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Activité

Nombre 
d'unités
légales

Effectifs 
salariés 

(ETP)

Chiffre 
d'affaires 
HT (k€)

dont chiffre 
d’affaires
à l'export

(k€)

Valeur 
ajoutée

(k€)

Frais de 
personnel

(k€)

Excédent 
brut 

d'exploitation
(k€)

Résultat 
courant 
avant 

impôts
(k€)

Investissements 
corporels 

bruts 
hors apports

(k€)

Industries agroalimentaires 1 437 9 486 3 642 135 997 135 789 691 480 714 255 466 191 933 123 734

Industries alimentaires hors 
artisanat commercial 1 231 8 190 3 093 913 949 298 673 466 412 409 219 536 172 304 102 975

Transformation, conservation,  
préparation à base de viande 84 931 278 571 S 57 393 42 898 10 801 6 425 5 635

Transformation, conservation 
de fruits et légumes 127 1 071 386 301 S 72 673 55 217 13 004 4 007 23 634

Fabrication d'huiles, graisses 
végétales et animales 69 116 184 360 S 23 217 7 485 14 388 11 303 4 225

Fabrication de produits 
laitiers 109 411 108 192 3 027 26 127 17 520 7 236 4 455 S

Fabrication de produits de 
boulangerie-pâtisserie et de 
pâtes alimentaires 265 1 123 171 675 1 947 59 568 45 468 10 962 4 069 9 096

Fabrication d'autres produits 
alimentaires 541 4 089 1 620 318 734 241 401 907 218 214 160 199 139 812 53 873

Fabrication de boissons 206 1 296 548 222 47 837 116 225 68 305 35 930 19 629 20 759

Commerce de gros de 
produits agroalimentaires 2 277 10 430 6 883 652 1 010 349 768 237 524 920 194 916 153 283 82 773

Commerce de gros de 
produits agricoles bruts et 
d'animaux vivants 270 783 354 524 54 649 46 668 37 071 7 522 2 451 5 397

Commerce de gros de 
produits alimentaires, de 
boissons et de tabac 2 007 9 647 6 529 128 955 700 721 569 487 849 187 394 150 832 77 376

Les autres produits alimentaires, un secteur 
aux performances hétérogènes

Plus gros secteur à la fois en termes d’emploi et de chiffre 
d’affaires (1,6 Md€), les autres produits alimentaires 
cachent une diversité de productions : cacao, chocolat, 
confiserie ; thé et café ; condiments et assaisonnements, 
plats préparés, aliments homogénéisés et diététiques, et 
les autres produits alimentaires (soupes, concentrés pour 
la fabrication de boissons…). La fabrication de condi-
ments-assaisonnements (épices, herbes de Provence…) 
est fortement orientée vers l’export (30 % du chiffre d’af-
faires). Ce secteur se distingue par un taux de productivité 
apparente du travail et une rentabilité économique parmi 
les plus élevés après la fabrication d’huiles et graisses. 
À l’opposé, les productions de cacao, chocolat et confi-
serie présentent une rentabilité économique très faible 
(2 %). La productivité apparente du travail y est aussi ré-
duite relativement aux autres secteurs présents dans la 
région.

Vinification : un tissu dense et des 
immobilisations importantes

Dans la plupart des fabrications de boissons, la produc-
tivité apparente du travail dépasse celle de l’industrie ali-
mentaire.
Le secteur de la vinification représente l’essentiel de la 
création de valeur (82 % de l’EBE), répartie au sein d’un 
tissu d’entreprises dense, constitué de coopératives et 
grosses caves particulières1. Il se caractérise par des in-
frastructures importantes avec une intensité capitalistique 
élevée (plus de 500 000 € d’immobilisations corporelles 
par ETP). Des restructurations dans le secteur sont néan-
moins intervenues provoquant une décapitalisation signi-
ficative. 
À l’opposé, l’industrie des eaux de table est extrêmement 
concentrée avec moins d’une dizaine de grandes entre-
prises. Elle présente une rentabilité élevée qui atteint près 
de 20 % des moyens mobilisés pour la production.

Résultats économiques des entreprises agroalimentaires dites régionales dans les IAA, 
hors artisanat commercial 

S : secret statistique
Champ : enteprises ayant au moins 80 % de leur emploi dans la région

Mathilde Lagrola - Philippe Faudon

Source :  INSEE - ESANE 2014

1 Les exploitations viti-vinicoles ne sont sont pas inclues dans le champ de l’analyse car elles relèvent du secteur agricole
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CLAP : Connaissance locale de l’appareil productif. Source gérée par l’INSEE, synthèse de sources administratives, 
conçue pour fournir des statistiques sur le tissu économique local. Les données disponibles sont de 3 niveaux : 
entreprises, établissements, postes.
Les données sur l’emploi salarié résultent d’une mise en cohérence des informations issues de l’exploitation : 
DADS (Déclarations Annuelles de Données Sociales) ; des bordereaux récapitulatifs de cotisations de l’URSSAF 
(Union pour le recouvrement des cotisations de sécurité sociale et des allocations familiales) ; données de la 
Mutualité Sociale Agricole (MSA) ; système d’information sur les agents de l’État. 

ESANE : Elaboration des statistiques annuelles d’entreprises. Source gérée par l’INSEE. Le dispositif ESANE 
combine des données administratives (obtenues à partir des déclarations annuelles de bénéfices que font les 
entreprises à l’administration fiscale et à partir des données annuelles de données sociales qui fournissent des 
informations sur les salariés) et des données obtenues à partir d’un échantillon d’entreprises enquêtées par un 
questionnaire spécifique pour produire des statistiques structurelles d’entreprises (enquête sectorielle annuelle 
ESA).

NAF : Nomenclature des activités économiques en vigueur en France depuis le 1er janvier 2008.

IAA : Industrie agroalimentaire. Correspond aux activités de transformation des produits de la culture, de la 
sylviculture et de la pêche pour la consommation humaine ou animale, séparée en deux sous-filières : industries 
alimentaires et fabrication de boissons. Elle exclut l’artisanat commercial (boulangerie-pâtisserie artisanale, 
charcuteries-traiteurs). Si les coopératives viticoles et quelques grosses caves particulières sont incluses, les 
exploitations vitivinicoles relevant du secteur agricole en sont exclues.

Industrie manufacturière : Comprend les industries de transformation des biens, concerne aussi la réparation et 
l’installation d’équipements industriels.

L’établissement est une unité de production géographiquement individualisée, mais juridiquement dépendante de 
l’entreprise. Un établissement produit des biens ou des services. L’établissement, unité de production, constitue 
le niveau le mieux adapté à une approche géographique de l’économie. Une entreprise peut compter plusieurs 
établissements.

Entreprises dites régionales : Sont inclues dans ce périmètre les entreprises agroalimentaires qui emploient au 
moins 80 % de leurs effectifs sur le territoire régional.

La valeur ajoutée : Différence entre la valeur de la production et les consommations intermédiaires. 

Excédent Brut d’Exploitation (EBE) : Il est égal à la valeur ajoutée, diminuée de la rémunération des salariés, des 
impôts sur la production et augmentée des subventions d’exploitation.

Rentabilité économique : EBE/ (immobilisations + besoin en fonds de roulement).

Productivité apparente du travail : Ratio valeur ajoutée/effectif salarié en équivalent temps plein.

Intensité capitalistique : Immobilisations corporelles brutes/effectif salarié en équivalent temps plein.
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À lire également :

“Panorama des Industries agroalimentaires - édition 2016”
http://agriculture.gouv.fr/le-panorama-des-industries-agroalimentaires-2016

“Les Industries Agroalimentaires en Paca : Un tissu essentiellement composé de petits établissements” Février 2013
http://draaf.paca.agriculture.gouv.fr/IMG/pdf/77_Paca_IAA_cle478fc7.pdf

http://agreste.agriculture.gouv.fr/thematiques/entreprises-agroalimentaires-883/statistiques-structurelles-sur-les/
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